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266 LeS. Efprlt defcend {ur les Apottres.
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Le Saintt Efprir ennoyé du Ciel defeend fur les Apofires ¢5° Difeiples

le sour dela Pentecoffe.

Fodee VAN D Iefus fut monté au Ciel , lés Apoftres s’en retournerent enle- ¥
{2 rufalem, & demeurerent tous enfcmblc,pcriéucrans d’vnaccord en Orai- &

)g E4 §fort Matthias, pour cftre Apoftre au lieu deIudasle traiftre ; & quand le £
1our delaPentecofte fut venu,ils eftoient tousenfemble en vn mefme lieu. Lorsfou- 37
dain il fe fitvn fon du Ciel, comme d’va vent qui fouffle envehemence, lequelrem- &
lit toute la maifon ouilseftoientaflis,& leur apparurentdes languesdeparties com-

me de feu, & fepofa fur vn chacun d’cux. Et tous furent remplis du S- Efprit, & &
commencerent a parler diuers langages, ainfi que le S. Efpric leur donnoit la gra- %
ce de parler. Or y auoit-il des Iuifs fejournans en Ierufalem , hommes craignans
Dicu, de toute nation qui cft fous le Ciel. Apresdonc quele bruit en futépars, vae
multitude s'aflembla, laquelle demeura toute eftonnée, parce qu’vn chacun Poyoit &
parlerenfon propre langage : Dontils eftoient tous ¢merueillez, & difoient, Voicy g5
tous ceux-cy qui parlent, font.ils pas Galiléens? Comment done chacun de nous les ¢
oyons nous parler en noftre propre langage auquel nous fommes nais, & dire chofes

magniﬁqucs de Dieu.
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